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L’ère post-humaine se dessine

Confus de CANARD

Abdellah Chankou
Directeur de la publication

Ça y est, la réalité rattrape  la 
science-fiction : Des « robots 
humanoïdes sociaux  dotés 
d'intelligence artificielle » 
(IA) ont animé avec brio 
leur première conférence de 

presse depuis leur création. Entre stupéfac-
tion, émerveillement et craintes diffuses,  
ces machines ont pris la parole en anglais 
sans trembler vendredi, 7 juillet, lors 
d'un « sommet mondial sur l'IA au service 
du bien social », organisé à Genève  par 
l'institution de l'ONU spécialisée dans les 
technologies, l'UIT. Savez- ce qu’on dit ces 
gentils robots les mieux élaborés du monde  
en faisant sereinement  face à un parterre 
de 3.000 humains : ils ont dit sans ciller 
qu’ils sont capables de diriger le monde 
mieux que les humains. Rien que ça! « Les 
robots humanoïdes peuvent diriger avec 
un niveau d'efficacité supérieur à celui des 
leaders  humains », a affirmé Sophia, un 
robot au visage angélique, développé par 
la société Hanson Robotics. Elle ajoute, 
tout aussi imperturbable : « Nous n'avons 
pas les mêmes préjugés ou émotions qui 
peuvent parfois obscurcir la prise de déci-
sion et nous pouvons traiter rapidement 
de grandes quantités de données afin de 
prendre les meilleures décisions ». Par 
exemple libérer la Palestine, arrêter la 
guerre en Ukraine ? Les Biden, Poutine et 
autres Xi Jinping  doivent être dans leurs 
petits souliers.
En excellente ensorceleuse  qui  cherche 
à endormir l’homo sapiens pour bien le 
dévorer en suite, Sophia a indiqué  que «la 
collaboration entre les humains et l'IA peut 
créer une synergie efficace» et permettre 
de «réaliser de grandes choses». La cohabi-
tation est-elle possible avec des créatures 
incapables de sentiments ?
Dévorées par une ambition sans limites, 
elles voient certainement grands, encou-
ragées par la fonction de PDG occupée en 
Chine depuis septembre 2022 par un des 
leurs au sein d’une entreprise spécialisée 
dans les jeux en ligne, NetDragon Websoft.  
Le chef est une femme, baptisée Tang 

Yu, est tout bénef pour ses supérieurs : 
Elle travaille non-stop, ne touche pas de 
salaire, ne réclame pas de repos ni de 
congés et, dépourvue d’émotions  et de 
besoins à satisfaire, ne sait que bosser et 
peut-être sabrer dans les effectifs… Que 
veut le peuple (des patrons) ?
L’intelligence artificielle fait craindre le 
pire aux créateurs de ChatGPT  en termes 
de  dérives de toutes sortes notamment 
éthiques… ? Elle est déjà bien partie pour 

en faire voir de toutes les couleurs cauche-
mardesques aux pauvres employés jusque 
dans des secteurs que l’on croyait jusque-
là protégés. Les auteurs d’une enquête 
révélée par Goldman Sachs en mars 
dernier évaluent à 300 millions le nombre 
d’emplois dans le monde, soit près d’un 
quart de l’activité mondiale, que des divers 
dispositifs d’intelligence artificielle seraient 
en mesure de remplacer.
Et comme ils sont polis nos robots de 
la démonstration onusienne, ils se sont 
gardés d’ajouter que les humains seraient 
réduits dans la planète terre qu’ils auront 

colonisés  à jouer les valets dociles cor-
véables à merci. Ce qui, inscrit dans l’ordre 
naturel des algorithmes, ne saurait tarder, 
invitant, en attendant, les humains à faire 
gaffe face à leur toute-puissance et à ne 
pas sous-estimer leurs capacités à acquérir  
et à comprendre bientôt les sentiments et 
les émotions des hommes en chair et en os.
La numérisation intégrale de l’individu 
(génome, cerveau, mémoire, personna-
lité) est prépondérante dans les livres de 
science-fiction dont le contenu aborde 
les rêves les plus invraisemblables. Rêves  
d’immortalité ou de résurrections virtuelles 
dans un monde où émerge une super intel-
ligence artificielle consciente, autonome 
et agissante marginalisant ou éliminant 
l’espèce humaine.
On n’en est pas encore là, mais le proces-
sus a été enclenché avec l’ouverture de la 
boîte de pandore au nom du progrès… 
Mais tout le défi est de canaliser la toute-
puissance de l’IA de telle sorte qu’elle 
ne soit utilisée que dans les domaines 
où l’homme a montré son incurie et sa 
défaillance comme la lutte contre la faim 
et la crise climatique.  Une IA au service de 
l’humanité et non une humanité au service 
de l’IA, est-ce vraiment possible dans un 
contexte où la recherche en matière d'IA, 
en particulier générative, connaît des 
avancées spectaculaires ? Une perspective 
de toutes les inquiétudes qui a poussé les 
Nations unies à plaider pour la mise en 
place de règles et des garde-fous pour que 
ces technologies profitent à l'humanité 
sans que son existence soit mise en danger.
Ai-Da, un robot artiste, a dit partager 
l’avis de ceux qui plaident en faveur d'une 
réglementation de l'IA, jugeant « urgent 
d'en discuter maintenant ». Sinon, ce sera 
tard ? « Je ne crois pas aux restrictions, 
seulement aux opportunités », a pour sa 
part fait savoir le robot  Desdemona qui a 
certainement lu Frankenstein ou le Promé-
thée moderne de Mary Shelley… w

Tout le défi est de 
canaliser la toute-
puissance de l’IA de 
telle sorte qu’elle ne 
soit utilisée que dans les 
domaines où l’homme 
a montré son incurie et 
sa défaillance comme la 
lutte contre la faim et la 
crise climatique.
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Côté BASSE-COUR

Meta a lancé  mercredi 5 juillet 2023 
son tout nouveau réseau social : 
Threads. Il s’agit d’une plateforme 
de micro-blogging liée à Instagram 

conçue directement pour concurrencer Twitter. 
Lancée dans de nombreux pays comme les États-
Unis, le Royaume-Uni ou l'Australie, l'application 
n'est en revanche pas encore disponible dans de 
nombreux pays y compris ceux de l’Union euro-
péenne. « Allons-y. Bienvenue sur Threads », a 
écrit le PDG de Meta, Mark Zuckerberg, sur 
son compte Threads. Le nouveau réseau social, 
comme son nom l’indique, est directement lié 
à Instagram, et non à Facebook. En d’autres 
termes, la première connexion à Threads se 
fait directement en s’appuyant sur  son compte 
Instagram, passage obligé pour  l’inscription sur 

Threads.
Fort de plus 30  millions d’utilisateurs  en moins 
de 24 heures, Threads  bouscule déjà  son rival 
Twitter, provoquant l’ironie  du propriétaire de 
l'oiseau bleu Elon Musk qui a menacé d'attaquer 
Meta en justice.
« Wow, 30 millions de comptes créés », a écrit 
Mark Zuckerberg. « On dirait le début de quelque 
chose d'exceptionnel mais nous avons encore 
beaucoup de travail devant nous pour bâtir » ce 
qui est présenté comme « l’app de conversations 
écrites » d'Instagram.
Plus tôt, il avait lancé une pique à son rival Elon 
Musk : « Cela prendra du temps mais je pense 
qu'il devrait y avoir une appli de conversations 
avec au moins un milliard de gens dessus. Twit-
ter a eu l'occasion de le faire mais n'a pas réussi. 
Nous espérons y arriver ». Chez les géants du 
numérique, les bons comptes ne font pas forcé-
ment les bons amis.

Threads contre Twitter 

Un retour malvenu...

La CNSS plus 
proche de ses 
assurés  

Et le voilà qui revient sans crier gare 
après une longue éclipse qui avait 
les allures d'une traversée du désert. 
Réapparu ensuite en Chine en avril 

2021 avec un nouveau look face aux camé-
ras de « New China TV » à l’occasion du cen-
tenaire du Parti communiste chinois qu’il  a 
couvert d’éloges, Ilyas El Omari vient de 
surgir  à Tanger  jeudi  6 juillet à l'occasion 
de l’ouverture du festival Touiza. Visiblement  
personae non grata, l’arrivée de l’ex-patron 
du PAM a provoqué la sortie immédiate des 
figures régionales du parti dont le président 
du conseil municipal de la ville et un vice-
président de la région Tanger-Tétouan-Al 
Hoceima. Il parait que les « sortants », qui  
cherchaient du temps où il était dans les 
bonnes grâces du pouvoir à s'asseoir  à ses 

côtés,  avaient pour instruction de leur nou-
veau chef, Abdellatif Ouahbi, de dégager de 
là où il débarque. Histoire de lui faire sentir 
publiquement qu’il est toujours très appré-
cié? Autre temps autres attitudes.  El Omari 
a perdu sa place pour avoir raté sa saison de 
chasse… Message reçu cinq sur cinq par celui 
qui avait eu en effet largement sa chance 
pour faire entrer le PAM au gouvernement 
après avoir battu les islamistes du PJD lors 
des élections législatives de 2016. Mission 
inaccomplie alors qu’il avait tous les moyens, 
financiers, humains et logistiques,  pour réus-
sir. C’est  en quelque sorte grâce à lui que 
les islamistes ont décroché le mandat jugé 
de trop par les faiseurs de la politique natio-
nale. Si El Omari avait su saisir sa chance et 
déployer le bon plan de bataille face à Abde-

lilah Benkirane,  il aurait eu un autre  destin 
politique. Devant les caméras du Hespress, il 
a opté pour le déni, n’hésitant  pas réécrire 
aujourd’hui l’histoire en ces termes: «  Je ne 
souhaitais pas prendre la place de quelqu’un 
d’autre, et je ne visais pas la présidence du 
gouvernement, car j’étais convaincu que 
nous ne serions pas en première position ».  
Le RNI, lui, et son leader Aziz Akhannouch, 
que le M. El Omari avait combattu et cherché 
même un moment à phagocyter,  réussiront 

cinq ans plus tard là où il a lamentablement 
échoué. L’histoire retiendra que le tombeur 
des islamistes est le Rassemblement de M. 
Akhannouch qui a, il faut le reconnaître, 
mené une campagne électorale dynamique 
et moderne. L’histoire retiendra aussi que le 
PAM a fait son entrée pour la première fois 
au pouvoir sans  Ilyas El Omari.  Et c’est parce 
que ce dernier n’était plus aux commandes 
que cela était devenu possible, ne manque-
ront pas de dire les vipères du PAM.

Les droits des téléopérateurs dans 
les centres d’appel du Maroc 
continuent d’être piétinés par 
les employeurs qui recourent 

aux licenciements abusifs.  Les victimes 
de ces violations sont principalement 
les employés syndiqués dont le dernier 
cas en date est une salariée de la filiale 
marocain du groupe Leyton France qui se 
trouve être aussi déléguée du personnel 
et secrétaire générale de l’UMT au sein 
de l’entreprise.
Bouchra Tajddine a été ainsi  surprise en 
recevant sa « lettre licenciement »  datée 
du 5 juillet  ou  le directeur général 
Tarik Dahab l’informe de sa décision «  
contrainte  de mettre fin à  [son] contrat 
de travail immédiatement, sans préavis 
et indemnité, et ce suite à [son] compor-
tement  non-professionnel  et manque de 
respect vis-à-vis de la hiérarchie ».
Dans un communiqué,  la FNCAMO-
UMT fustige une violation  du « code du 
travail » puisque  Bouchra Tajddine a 
été licenciée sans avoir pu se défendre « 
à travers une séance d’écoute ». Pour la 
FNCAMO qui exige la réintégration de sa 
militante, celle-ci « est victime d’un sys-
tème qui cherche à faire taire ceux a et 
celles qui redressent la tête, qui résistent 
pour combattre l’injustice sociale et les 
choix désastreux » de certains centres 
d’appels.

Ilyas El Omari.

Mark Zuckerberg, PDG de Meta.

Violation 
syndicale à 
Leyton Maroc

El Omari réapparait après une longue absence

La CNSS a annoncé récemment  la mise en place d'un dispositif de conciliation. Celui-ci qui vient renforcer 
l'approche orientée client adoptée par la Caisse permet le  traitement des réclamations et des demandes de 
recours, un service accessible, équitable et gratuit, de prévention et de règlement des litiges nés ou pouvant 
naître entre la CNSS et ses assurés. Ce nouveau service, dont la gestion est  confiée à la direction de la Conci-

liation,  est rattachée à la direction générale et qui est indépendante des activités opérationnelles. Le rôle de cette 
direction nouvellement créée  est de se saisir  pour examen des requêtes de réclamations de tout client  insatisfait « 
de la décision ou de la réponse de la CNSS, ou s'il n'a pas  reçu de réponse (après un mois de sa première réclamation 
reçue par la CNSS) au terme du processus de traitement des réclamations défini par l'établissement ».



4 Le Canard Libéré Vendredi 14 juillet 2023w

Côté BASSE-COUR

Fatwa 
royale
Dans un message adressé aux 

participants au colloque organisé 
par la Fondation Mohammed VI 
des oulémas africains, du 8 au 10 

juillet à Marrakech, sur le thème «Les règles 
de la fatwa dans le contexte africain», S.M. 
le Roi Mohammed VI a  recadré l’usage et le 
rôle de la Fatwa en islam. «Les oulémas sont 
tenus d’avoir une présence bénéfique dans 
la vie des gens en les initiant aux vertus 
de la modération et du juste milieu et en 
s’opposant aux obscurantistes et aux extré-
mistes de tout poil qui s’évertuent à abuser 
les âmes candides », a indiqué le souverain 
en sa qualité de Amir Al-Mouminine dans sa 
lettre dont lecture a été donnée par le mi-
nistre des Habous et des Affaires islamiques, 
Ahmed Toufiq. « Le Maroc, compte tenu de 
cet état de choses et soucieux de protéger la 
religion, a procédé à l’institutionnalisation 
de la pratique de la fatwa, devenue ainsi 
une compétence collégiale exercée par le 
Conseil supérieur des oulémas, a précisé 
Amir Al-Mouminine », a-t-il ajouté. La fatwa 
doit procéder d’une connaissance appro-
fondie de la société, a expliqué pour sa part  
le secrétaire général du Conseil supérieur 
des oulémas, Mohamed Yessef. Intervenant 
dans la même veine royale à l’ouverture du 
colloque, M. Yessef a indiqué que la fatwa 
occupe une place prépondérante au sein de 
la société, étant porteuse d’« orientations, 
directives et réformes ». Dans ce contexte, 
il a qualifié le Mufti de « thérapeute de 
l’esprit, de l’âme et de la pensée », en faisant 
observer que l’impact de la fatwa ne se 
limite pas à la problématique à laquelle elle 
répond, mais reste une référence pérenne de 
fiqh (jurisprudence) pour la postérité. 

Ça parle plus arabe que gaulois 
en France (12)

Beurgeois 
GENTLEMAN

Selon Jean Pruvost, lexico-
logue, le vocabulaire fran-
çais serait composé d'environ 
500 mots d'origine arabe, 

voire plus, soit 350 de plus que les 
mots gaulois qui ne seraient que 150 
! Ci-dessous une liste non exhaustive 
de mots d’origine arabe commençant 
par la lettre H : 
Habous حبس ḥobsse au singulier, 
 aḥbasse au pluriel : donation أحباس
pieuse permettant de laisser la jouis-
sance de ce bien à des dévolutaires.
Hachich, حشيش hachiche
Hadith حديث ḥadithe. Les hadiths 
sont les recueils de tous les dires, 
faits et gestes du Prophète Mohamed 
et constituent avec le Coran le socle 
théologique et législatif de l'islam.
Haïk حائك ḥā'ik : tisserand ; grand-
voile rectangulaire que des femmes 
portent par-dessus leurs vête-
ments.
Haje حية ḥayya : serpent ; reptile.
Halva حلاوة ḥalawa : douceur ; confi-
serie.
Hamada حمادة ḥamada : hamada; au 
Sahara, plateau constitué par des 
dalles rocheuses.
Hammam حمام ḥammame
Hanafite, hanéfite, hanifite حنفي 
ḥanafī : membre de l’école juridique 
fondée par Abou Hanifa.
Haram, حرم ḥaram : adjectif arabe qui 
décrit tout ce qui est « interdit, invio-
lable, sacré ». Son antonyme est ha-
lal, c'est-à-dire ce qui est permis. Les 
deux termes fixent les limites entre ce 
qui est permis et ce qui est interdit.
Harem حريم ḥarim ou « gynécée » dé-
signe à la fois la suite de femmes et 
des eunuques (hommes castrés) qui 

entouraient un personnage impor-
tant et leur lieu de résidence. Les 
questions de genre liées aux femmes, 
à l'homosexualité et à l'eunuchisme 
dans le harem ont inspiré maintes 
études.
 Harira حريرة ḥarira : soupe ; bouillie. 
La harira serait héritée d'un potage 

andalou, la bufertuna (de buena for-
tuna, « bonne chance »). Les exégètes 
trouvent mention dès le IXème siècle 
d'une soupe à sept ingrédients qui lui 
ressemble. Elle est très prisée pen-
dant le mois Ramadan au moment 
de la rupture du jeûne. Les Juifs 
séfarades du Maroc la consomment 
également après le jeûne de Yom 
Kippour (yom veut dire « jour » en 
arabe يوم et en hébreux יום) ; kippour 
se traduit en « pardon » en hébreu : 
 et en « ghofrane » en arabe יום הכיפורים
 Cet Yom Kippour ou « Jour .غفران :
du Grand Pardon » est le jour le plus 
saint de l’année juive. Son thème 
central est la réconciliation « Car en 
ce jour on fera l’expiation pour vous, 

afin de vous purifier : vous serez puri-
fiés de tous vos péchés devant l’Éter-
nel » et « Ce sera pour vous un shab-
bat shabbaton, et vous affligerez vos 
âmes. C’est une loi perpétuelle ». De 
ces versets, les Juifs ont déduit qu’il 
fallait respecter les interdictions du 
Shabbat (par exemple, ne pas travail-

ler, ni allumer de feu, en plus 
l’interdiction de nourriture, 
de baignade, d’utilisation de 
cosmétiques, du port de la « 
sandale » (c’est-à-dire de se-
melles de cuir) et de l’intimité 
conjugale... L’abstention totale 
de nourriture et de boisson 
commence généralement une 
demi-heure avant le coucher 
de soleil (l’ajout de cette 
demi-heure se traduit par « 
tossefete » en hébreux תוספת 
et « idafate » en arabe إضافة), 
afin de limiter le risque de 
casser le jeûne qui se termine 

après le coucher du soleil de la nuit 
suivante. Bien que le jeûne soit obli-
gatoire pour tout individu sain âgé 
de plus de 12 ans pour les femmes, 
13 pour les hommes, y compris les 
femmes enceintes, il est spécifique-
ment interdit de jeûner pour les 
malades, particulièrement les diabé-
tiques. Les femmes qui viennent d’ac-
coucher dans les trois derniers jours 
sont également exemptées. 
Harissa هريسة harissa : pâte, purée.
 (À suivre)

Beurgeois.Gentleman@gmail.com 
Retrouver les anciens épisodes 

en version électronique sur notre 
site web www.lecanardlibere.com

Harem chinois : concubines et eunuques (hommes 
castrés) entourent l’empereur.

Le Roi Mohammed VI a montré la voie...

Le mission pro-
visoire de Saïd 
Scally à la tête du 
Conseil régional 

du tourisme (CRT) Agadir 
Souss-Massa a pris offi-
ciellement fin mercredi 12 
juillet. Mission de redres-
sement accomplie. Passage 
de témoin réussi. Cette 
instance sur laquelle beau-
coup d'espoirs sont fondés  
est désormais gérée par 
un binôme expert formé 
de Salah Eddine Benham-

mane et Guy Marrache, 
deux grands opérateurs 
touristiques de la ville qui 
pèsent lourd dans le sec-
teur de l’hôtellerie locale. 
La nouvelle équipe, qui a 
hérité d’une situation fi-
nancièrement, fiscalement 
et juridiquement assainie, 
dispose de tous les atouts 
en main pour que Agadir, 
forte de ses multiples at-
traits, retrouve sa vigueur 
touristique d’antan.

Benhammane 
et Marrache aux 

commandes

CRT Souss-Massa
 

 

LISTE DES MEMBRES DU BUREAU EXECUTIF DU CRT AGADIR SM 
MANDAT 2023 – 2026 

 

  
Titre 

 
Nom & Prénom 

 
Etablissement 

 
01 
 

 
Président 

 
Salah Eddine BENHAMMANE 

 
Dg Atlas Hospitality 

 
02 
 

 
Président Délégué 

 
Guy MARRACHE 

 
Pdg Tikida Hôtels 

 
03 
 

 
Conseiller 

 
Said SCALLY 

 
Past Président CRT  

 
04 
 

 
Conseiller 

 
Brahim OUAKHIR 

 
Pdg Bo Voyage 

 
05 
 

 
Vice-Président (1) 
 

 
Abdelhaq CHAHLI 

 
DG Hôtel  Amadil 

 
06 
 

 
Vice-Président (2) 

 
Mohamed CHERKAOUI 

 
Dg SAPST 

 
07 
 

 
Vice-Président (03) 

 
Abdelhakim SABRI 

 
Pdg Auberge Zolado 

 
08 
 

 
Secrétaire Générale 

 
Meryam EL OUAFI 

 
Pdg Chems Ayour 

 
09 
 

 
Secrétaire Adjoint 

 
Younes EL OUFI 

 
Dg Paradis Plage 

 
10 
 

 
Trésorier Général 

 
Sana ARABAB 

 
Pdg Times Travel 

 
11 
 

 
Trésorier Adjoint 

 
Mohamed AQQA 

 
Dg Sofitel Thalassa 
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Côté BASSE-COUR

Aziz Akhannouch lors de la signature du 
contrat-programme de la RAM.

Obtenir un rendez-vous en ligne pour un 
visa Schengen relève toujours de l’exploit. 
Les créneaux  libres sont très rares pour ne 
pas dire inexistants. Seuls quelques ren-

dez-vous sont libérés au compte-goutte la nuit. Rien 
à faire sauf à se résigner en l’achetant au marché 
noir organisé par une mafia des intermédiaires qui 
contrôle depuis longtemps les plateformes qui gèrent 
les demandes de visa notamment pour la France et 
l’Espagne, respectivement TLS et BLS. Ces sites  sont 
souvent  fermés et en cas de connexion pour prendre 
un  rendez-vous, il n'y en a pas, même sur plusieurs 
mois. L’explosion des demandes, saison estivale 
oblige,  fait monter les enchères : 2500 DH, voire plus 
par dossier. A ces tarifs-là, le business est florissant et 
génère des bénéfices mirobolants partagées  sur toute 
la chaîne du trafic. «  Nous sommes une famille de 
quatre et un intermédiaire nous a réclamé la somme 
10.000 DH », a confié au Canard un père de famille 
en colère qui a planifié en août prochain  un voyage 
dans le sud de la France. Cette corruption forcée ou 

argent du racket s’ajoute aux frais de service de la 
plateforme, environ 27 euros, inclus dans le tarif du 
visa fixé à 80 euros pour les adultes et 40 euros pour 
les enfants.  Une coquette somme qui n’est pas en 
plus remboursée en cas de refus du visa. Face à cette 
situation scandaleuse, tout le monde se pose la même  
question : Comment se fait-il que des intermédiaires 
parviennent à décrocher ces rendez-vous et pas les ci-
toyens?. D’où les soupçons d’un réseau bien organisé 
qui bénéficient au moins de complicités au cœur des 
plateformes de prise des rendez-vous. Ces intermé-
diaires sévissent sur les réseaux sociaux, allant jusqu’à 
poster des annonces en ligne pour proposer des ren-
dez-vous à la vente. Certains opèrent  aux abords des 
centres TLS alors que d’autres possèdent même  des 
bureaux.  Une affaire qui marche.
Nous sommes bel et bien face à une rupture d'accès 
aux droits devant laquelle les autorités consulaires 
concernées semblent démunies alors qu’il doit bien y 
avoir une solution pour contourner  ce problème qui  
pénalise de nombreux citoyens.

Le contrat-programme 2023–2037 entre 
le gouvernement et la RAM vient d’être 
concrétisé. Très attendue par le trans-
porteur national, cette feuille de route 

a été signée, mardi 11 juillet à Rabat, entre le 
gouvernement et la compagnie nationale. Elle 

s’inscrit dans le cadre de l’ambition affichée  
par les autorités marocaines d’attirer 65 mil-
lions de voyageurs à l’horizon 2037 et la stra-
tégie touristique nationale 2023-2026 tablant 
sur 17,5 millions de touristes et 120 milliards 
de recettes en devises. Ce contrat-programme, 
qui se traduit par l’injection de l’argent frais 
dans le capital de l’entreprise, va lui permettre 
de poursuivre son plan de développement :   
quadrupler sa flotte aérienne qui passera de 50 
appareils actuellement à 200 appareils au cours 
des 15 prochaines années, précise la même 
source, renforcer son investissement dans de la 
digitalisation  de son service au client et l’amé-
lioration de ses prestations.  
Pour M. Akhannouch, l’accompagnement de la 
RAM est de nature, sur un plan global, à in-
suffler une nouvelle dynamique au secteur du 
transport aérien pour renforcer le positionne-
ment du Maroc en tant que plateforme logis-
tique mondiale.

Racket sans frontières 

We CAN...

L’ETAT FINANCE LE NOUVEAU 
PLAN DE VOL DE LA RAM

U23

Le Maroc a remporté la première CAN U23  de 
son histoire  samedi 8 juillet 2023 en battant (2-
1)  l’Égypte, tenant du titre au complexe Moulay 
Abdellah à Rabat. Les deux équipes  ont décro-

ché leur ticket  pour les Jeux olympiques de Paris 2024. 
Le Mali, aussi après avoir battu la Guinée lors du match 
pour la troisième place le vendredi 7 juillet. Ce sacre 
est de bon augure pour les Lions de l’Atlas senior qui 
après leur épopée au mondial du Qatar sont considérés 
comme favoris pour remporter la Coupe d’Afrique 2023.

Nouveau revers cinglant pour le duo 
Tebboune-Changriha :  L’Algérie n’a 
pas réussi à obtenir l’examen de sa 
candidature pour rejoindre les BRICS 

(Brésil,  Russie,  Inde, Chine et Afrique du Sud) 
lors du prochain sommet du groupe. Comble 
de l’humiliation, la candidature algérienne n’a 
même  pas pu attirer l’attention des représen-
tants des BRICS chargés de l’élaboration du 

dossier d’élargissement… Or, le président algérien 
avait fait de ce dossier l’un des arguments princi-
paux de son mandat, se répandant en  déclarations 
intempestives laissant clairement entendre que 
l’adhésion de l’Algérie était acquise. M. Tebboune, 
qui comme à son habitude va plus vite que la 
musique en amusant la galerie a sa façon, a décidé 
tout seul  que l’Algérie était une puissance mondiale 
et qu’elle allait jouer dans la cour des grands! On ne 
lui a certainement pas expliqué que la respectabilité 
internationale  et la crédibilité dans le concert des 
nations ne s’achètent pas comme on achète à coups 
de pétrodollars  une bande de mercenaires égarés  
dans le désert de Tindouf.Un haut responsable du 
gouvernement indien a répondu indirectement à 
cette nouvelle tebbouniade en rendant publique ré-
cemment  la liste des pays dont la candidature a été 
retenue :  Sur les 25 pays qui souhaitent rejoindre 
le groupement, les favoris sont l’Arabie Saoudite,  
l’Indonésie, les Émirats arabes unis, l’Égypte et 
l’Argentine. Ce sont les 5 membres qui pourraient 
être accueillis  lors du sommet des BRICS en Afrique 
du sud. Mais pour L’Algérie ce n’est certainement 
que partie compromise.

L'Algérie remise 
à sa place... 

BRICS 

Prise de rendez-vous des demandes de visas Schengen

Un président abonné aux 
camouflets.

Un sacre historique.
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AHMED ZOUBAÏR

Cela fait plu-
sieurs années 
que ce  sujet 
revient au-de-
vant la scène  
sur fond de 

plaintes du touriste local qui 
crie au scandale. Sans que 
rien ne soit fait pour remé-
dier à ce problème qui de 
surcroît  n’est pas insoluble. 
Étant donné que l’architec-
ture de l’industrie marocaine 
des voyages a été conçue 
notamment  dans sa compo-
sante  hébergement classée  
pour le touriste international 
de séjour (TIS), il suffit juste 
d’élaborer une offre touris-
tique qui soit adaptée au pro-
fil et aux attentes des familles 
marocaines.  La formule 
idoine en la matière sont 
sans conteste les appart’hô-
tels avec salon, chambre pour 
les parents et une deuxième 
pour les enfants, dotés de 
toutes les commodités néces-
saires (kitchenette et usten-
siles de cuisine, coin vais-
selle,  linge…).
En somme, tout ce dont a be-
soin une famille marocaine-
type pour se sentir dans son 
élément pour passer dans 
son pays natal  des vacances 
agréables et pas chères. Ces 
meublés du tourisme destinés 
à la location existent à Agadir, 
Marrakech ou Tanger mais ils 
restent très marginaux dans 
le paysage touristique natio-
nal toujours dominé par les  
hôtels et les riads qui sont 
hors de prix pour le touriste 
local, même issu de la classe 
moyenne.  Résultat : Ils sont 
de plus nombreux à céder 
aux sirènes de l’étranger  en  
passant leurs vacances dans 
destinations réputées offrant 
un bon rapport qualité-prix, 
notamment l’Espagne, la Tur-
quie ou l’Égypte. 

Châtiment
 
Quant au citoyen lambda 
payé au Smig et rivé en bas 
de l’échelle,  jouer au tou-
riste dans son propre pays 
pendant quelques semaines 
de l'année relève encore d’un 
luxe inaccessible… Du coup, 
de nombreuses familles is-
sues des couches démunies  
en sont réduites à recourir au 
« tourisme chez la famille» 
en faisant des «descentes», 
parfois impromptues, chez 
l’oncle , la sœur ou  la cousine 

habitant à Beni-Mellal, Aga-
dir, Essaouira ou Tétouan…
Ce tourisme familial, très 
intéressant pour la gratuité 
de l’hébergement et de la res-
tauration,  est incommodant 
pour les maîtres de céans qui 
doivent se serrer un peu pour 
faire de la place aux visiteurs 
de l’été. Ce ne sont pas des 
vacances, c’est un châtiment.
Conscients de la nécessité im-
périeuse d’offrir aux touristes 
nationaux un produit abor-
dable et adapté à leurs  habi-
tudes de consommation et de 
voyages, les promoteurs de la 
fameuse Vision 2020 avaient  
pourtant prévu  le Plan Biladi  

lancé en grande pompe par 
l’ex-ministre de tutelle Adil 
Douiri en même temps que 
le plan Azur qui a tourné à la 
grande imposture. Huit nou-
velles zones touristiques inté-
grées d’une superficie entre 
20 et 60 hectares, ont été 
identifiées dans sept régions 
comptant parmi les plus 
fréquentées  par le touriste 
local. Or, sur 8 stations pro-
grammées dans le cadre de 
ce plan figé toujours au stade 
de vœux  pieux, seules deux 
ont vu le jour, Imi Ouddar à 
Agadir et Ifrane, les autres de 
Sidi Abed, Ras El Ma et Bens-
limane semblent avoir été re-

misés au rayon des chantiers 
mort-nés. 
On attend toujours la créa-
tion dans le cadre d’un par-
tenariat public-privé d’une 
capacité litière minimale de 
30.000 lits dont 11.000 en 
résidences hôtelières hori-
zontales (résidences touris-
tiques aménagées en villages 
de vacances familiaux) et 
verticales (résidences tou-
ristiques) et 19.000 lits en 
campings. Plus grave encore, 
cette situation ne semble pas 
émouvoir  les responsables 
du secteur, focalisés surtout 
sur les infrastructures desti-
nées aux touristes étrangers 
susceptibles d’augmenter les 
flux touristiques en direction 
du Maroc. 

Bouche-trou
Il ne s’agit après tout que du 
touriste local que les déci-
deurs  ont pris la fâcheuse 
habitude de  caser définiti-
vement dans la rubrique « 
bouche-trou». Ils ne se rap-
pellent de son existence et 
à son bon souvenir  qu’en 
période de crise lorsque les 

touristes internationaux dé-
sertent « le plus beau pays 
du monde » dans des propor-
tions dramatiques. Comme 
ce fut le cas pendant les deux 
années  de la ravageuse  crise 
sanitaire  et lors  de la pre-
mière crise du Golfe au début 
des années 90.  Le touriste du 
cru est alors sollicité, voire 
courtisé en  appelant  de sa 
part à un «sursaut patrio-
tique» pour assurer la survie 
des opérateurs nationaux. 
Le désintérêt  envers le tou-
risme intérieur est d’autant 
plus incompréhensible que le 
pays regorge d’attraits riches 
et multiples (deux belles 
façades maritimes, arrière-
pays enchanteur, paysages 
fabuleux, désert, neige, mon-
tagnes, lacs et rivières…) à 
faire pâlir de jalousie les pays 
les moins gâtés par la nature. 
Est-il à ce point compliqué 
de créer par exemple deux 
stations balnéaires (l’une sur 
la  Méditerranée et l’autre 
sur l’Atlantique)  dédiées au 
tourisme domestique avec 
un résidentiel  aux normes et 
toutes les commodités autour 
(supermarchés, snacks, res-
taurants, marchands de sou-
venirs, paillottes, cafés, ma-
gasins, etc…) ? Autrement 
dit, un  îlot de délassement 
où il fait bon séjourner en fa-
mille aux antipodes du mas-
sacre historique de la côte 
tétouanaise avec ses villas en 
front de mer et de la préda-
tion immobilière, sous forme 
de faux  complexes touris-
tiques hideux, à l’œuvre dans 
plusieurs zones du littoral… 
Finalement, nul n’est touriste 
dans son pays ! w 

Le marronnier de chaque saison estivale au Maroc est le 
tourisme domestique et les prix jugés excessivement élevés 

pratiqués  par les hôtels.

Vacances estivales 

L'éternelle complainte 
du touriste national 
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JAMIL MANAR

Né en France de parents ber-
bères originaires de Tiznit, 
dans le sud du Royaume, 
Yassine Bouzrou s’est fait 
un nom en défendant  
notamment les victimes  

de violences policières.  Au journal Le 
Monde (jeudi 6/7),  Yassine Bouzrou  
confie, à la faveur du drame de Nahel, que 
la justice française protège les policiers 
impliqués dans des violences contre les 
habitants des banlieues.  Lui-même issu 
de ces quartiers difficiles (Bezons, Val-
d'Oise), l’avocat  parle en connaissance 
de cause pour avoir défendu   plusieurs 
affaires liées aux brutalités policières. « Il 
n’y a pas de problème policier, il y a un 
problème judiciaire », assène-t-il, sur un 
ton ferme en énumérant les dossiers  « 
de violences policières illégitimes » où il 
a eu a plaider… De l’affaire Abou Bakari 
Tandia, décédé en garde à vue, à  Adama 
Traoré, décédé entre les mains des gen-

darmes, en passant par Zineb Redouane, 
mortellement touchée par un tir de gre-
nade lacrymogène et maintenant l’affaire 
Nahel assassiné à bout  portant par un 
policier motocycliste ce qui a embrasé les 
banlieues  de France, Yassine Bouzrou se 
trouve naturellement propulsé au cœur  
de l’actualité et  se fait inviter sur les pla-
teaux télé. Toujours partant pour prendre 
en charge « ces parties civiles dont le par-
quet se désolidarise toujours », Yassine 
Bouzrou est de tous les dossiers sensibles, 
spectaculaires.  La défense de l’artiste 
russe, mis en examen pour « atteinte à 
la vie privée » dans le dossier sulfureux 
de l’ex-secrétaire d’État  Benjamin   Gri-
veaux et celle du  syndicat de police dans 
l’affaire Benalla. Conseil de nombreuses 
parties civiles (crash du vol Rio-Paris ou 
du scandale Lactalis.) Yassine Bouzrou 
est également l’avocat des parents d’un 
petit garçon  qui a trouvé la mort  dans 
l’attentat du 14 juillet 2016 à Nice. S’il a 
autant de succès c’est parce qu’il acquis la 
réputation d’un « redoutable procédurier 

» qui affiche d’excellentes  performances 
: une moyenne de 7 relaxes sur 10 com-
parutions, ce qui lui a  valu le surnom de  
«Relaxator»  et de figurer  au classement 
du magazine  GQ 2020-2021 des avocats 
les plus influents de France. Les mises en 
liberté qu’il obtient sont impressionnantes 
: L’artiste russe Piotr Pavlenski,  Mohamed 
Hideur, star du grand banditisme, dont il 
fait annuler la condamnation pour vice de 
procédure. C’est aussi grâce à sa pugna-
cité que le surnommé « Haurus », poli-
cier ripou, vendeur d’infos classées top 
secret sur le darknet, a retrouvé la liberté. 
Michel Courtois, un ouvrier en bâtiment 
accusé à tort en 2012 d’être le tueur en 
série de l’Essonne, lui doit aussi sa sortie 
de prison.
Avec à son actif une quarantaine acquit-
tements et une centaine de relaxes en 
douze années de métier, le jeune Yassine 
est devenu  une star du Barreau.   
sn'a rien fait  comme ses collègues, il 
déroge aux règles du parcours habituel 
dans le métier du  Barreau. Plutôt que 
de devenir collaborateur dans un cabinet 
d’avocats qui a pignon sur rue, il s’installe 
à son propre compte, aussitôt son ser-
ment  prêté en 2007, en mobilisant son 
épargne accumulée en faisant des petits 
jobs parallèlement à ses études de droit.
« Je peux défendre tout le monde, et aban-
donner n’importe quel client », confie-t-il 
au Nouvel Obs.  il le démontre  en aban-
donnant  Tariq Ramadan, poursuivi pour 
viols dès que son comité de soutien crie 
à l’islamophobie et dénonce un complot 
contre son client.  Au même  magazine, il 
explique les recettes de sa réussite :  
« Ni relation fusionnelle ni calinothéra-
pie. » Pas de familiarités avec les clients. 
Vouvoiement de rigueur. Ami, proche 
ou connaissance, il y a des honoraires à 
payer. Pas de copinage non plus  avec les 
juges. «Mon boulot, c’est de faire des écri-
tures ; les enjeux, c’est les qualifications 
retenues, et les plaidoiries devant les 
tribunaux.» Débit de mitraillette, regard 
sévère,  ton clair et ferme, notre brillant 
pénaliste est d’un abord direct et fonceur,  
va droit au but sans craindre les provo-
cations. « Intolérant à tout usage dévoyé 
de l’autorité», dit de lui le pénaliste Chris-
tian Saint-Palais, dont Yassine Bouzrou a 
été le stagiaire. Mais la réussite de ce fils 
d’immigrés  marocains et  les contradic-
tions du système  judiciaire qu’il dénonce 
et met au jour à l’occasion de ses plai-
doiries dérange certains milieux média-
tiques. C’est le cas de la chaîne LCI qui est 
allée jusqu'à céder à ses pulsions racistes 
et faire preuve d’un mépris de classe fla-
grant en mettant en avant ses origines 
sociales au lieu de parler de son ascen-
sion sociale remarquable en le présen-
tant comme symbole de la réussite d’un 
enfant de l’immigration. Sur le plateau 
de cette chaîne, il est décrit le 20 février 
2020 comme un mauvais élève affublé 
d’un bonnet d’âne, un avocat au par-
cours «assez atypique », «né d’une famille 
marocaine extrêmement modeste» et qui 
aurait « enchaîné les déboires scolaires ». 
Il aurait été «viré trois fois de suite jusqu’à 
rejoindre une école qui accepte bien de 
lui ouvrir ses portes.» Quelle est l’utilité 
d’aborder ces aspects de la vie de l’avocat 
si ce n’est pour tenter de lui nuire ?  En 
effet, Yassine Bouzrou a connu un  itiné-
raire  scolaire assez compliqué, émaillé de 
conflits et d’exclusions : « Je ne me suis ja-
mais laissé faire. », a-t-il il reconnu devant 
les médias. Ce qui ne l’a pas  empêché de 
percer à force de persévérance  tout en 
conservant son esprit de bagarreur jusque 
dans les prétoires. w 

Le Maigret du CANARD

Yassine Bouzrou, un avocat qui a la cote...

Le barreau de France a sa nouvelle star

UN MAROCAIN 
DANS LA COUR DES 

GRANDS
L’avocat  préféré des banlieues françaises c’est lui. Yassine Bouzrou,  un 

franco-marocain de 44 ans. Le drame de Nahel, qui a mis la France à feu et à 
sang, l'a de nouveau propulsé au centre de la chronique médiatico-judiciaire 

locale. Portrait d'un pugnace.

Le grand exploit de Me 
Bouzrou et son mérite 
c’est d’avoir réussi à 
intégrer en 2007 le milieu 
très fermé des avocats 
pénalistes dominé tra-
ditionnellement par la 
bourgeoisie française.
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SALIHA TOUMI

Alors que la presse occi-
dentale, se délectant 
de cet épisode autant 
inespéré qu’inattendu 
qui aurait mis en lu-
mière la faiblesse du 

président russe, se plaisait à voir  dans 
cette tentative de putsch la preuve du 
début de la fin du Poutine, les signaux 
qui viennent  de Moscou disent plu-
tôt le contraire.  Le chef du Kremlin 
n’a pas été déchu comme  l’espéraient 
ardemment  ses adversaires. La guerre 
civile tant espérée n’a pas eu lieu. Le 
pays n’a pas non plus basculé dans 
une dictature militaire dirigée par le 
patron de Wagner. Visiblement, Pou-
tine  reste plus que jamais  le maître 
du jeu qui joue une partition secrète  
à l’opposé de la guerre des clans « 
mafieux » qui menacerait son pouvoir 

en le poussant à fuir Moscou, la queue 
entre les jambes…Ce scénario ne s’est 
pas produit.
Pendant que la même presse occi-
dentale  spéculait à fond sur  le sort  
réservé au « traître » après l’accord 
mystérieux passé entre le rebelle en 
chef et son mentor et bienfaiteur  et 
qui aurait permis de mettre fin à cette 
tentative de putsch, une nouvelle 
troublante  échappe des coulisses du 
Kremlin : les deux hommes, considé-
rés a priori comme des adversaires qui 
se regardent en chiens de faïence, se 
sont rencontrés le 29 juin en hommes 
plutôt en bons termes. Voilà qui ajoute 
au trouble et entretient le suspense à 
souhait. Les observateurs occidentaux 
sont à côté de la plaque.
La réunion, intervenue selon le récit 
officiel, quelques jours après la rébel-
lion avortée,  a duré « presque trois 
heures », selon le porte-parole du 
Kremlin Dmitri Peskov, indiquant que 
le président russe a livré son « appré-
ciation » de l’opération du 24 juin.  
Poutine qui se permet même de com-

menter après coup raté  la mutinerie 
de son ami Prigojine et le sermonner 
sur les faiblesses qui ont conduit à son 
échec aussitôt après avoir démarré 
en trombe ? Avouez que tout cela est 
fumeux et  relève de la mise en scène 
dont les objectifs restent encore à ce 
stade inconnus.  Et puis pourquoi  
le Kremlin a-t-il jugé nécessaire de 
rendre publique une rencontre qui 
aurait pu rester secrète ? Entre intox 
et propagande, la vérité ne sort certai-
nement pas des couloirs du cœur du 
pouvoir russe.  

Mise en scène
Tout porte à croire que Poutine est 
à la manœuvre dans le cadre d’une 
mise en scène qui va, de séquences 
en séquences, continuer jusqu’à la fin 
de la pièce théâtrale. Une séquence  
s’est déjà jouée : une supposée per-
quisition dans le domicile de Prigojine 
à Saint-Pétersbourg dont les images 
ont été diffusées  par des médias 
russes publics et privés mercredi 5 
juillet, soit quelques jours après la 
diffusion du  communiqué du Krem-
lin sur la rencontre Poutine-Prigo-
gine. Lors de cette descente policière, 
les enquêteurs auraient découvert  

une petite caverne de Ali Baba conte-
nant des lingots d'or, de nombreuses 
armes et une variété de passeports 
avec des noms différents et une ar-
moire pleine de perruques… Pas be-
soin d'être un grand expert politique  
pour comprendre que quelque chose 
est en train de se tramer à Moscou.  Ce 
qui est certain c’est que Vladimir pou-
tine a perdu la guerre en Ukraine où il 
a fourvoyé la Russie alors que l’inva-
sion du pays de Zelensky était conçue 
initialement comme « une opération 
spéciale » de quelques jours. Le conflit 
est entré dans son 500ème jour la 
semaine dernière sans que les forces 
russes, officielles et wagnériennes 
ne soient  à court de munitions ni 
d’hommes ou ne soient capables, d’en 
venir à bout d’une armée ukrainienne 
résiliente qui bénéficie du soutien mi-
litaire de Washington. La poursuite de 
ce conflit qu’il n’a plus les moyens de 
gagner représente  une menace réelle 
de son maintien au pouvoir. Mais Il ne 
faut pas compter sur lui pour déclarer 
la fin de la guerre qu’elle a déclarée. 
Si cette mise en scène à la sauce Prigo-
gine a un sens, le président russe  est 
en train de chercher une porte de sor-
tie. Une sortie honorable  par le haut. 
Pas à la pire russe. w 

Ce qui ressemble de prime abord à la mutine-
rie du chef de la milice Wagner Evguéni Prigo-
jine contre Vladimir Poutine n’a pas livré tous 
ses secrets. Plus le temps passe, plus le mystère 
s’épaissit. 

Intrigues au Kremlin

Et si Poutine 
préparait sa sortie 
par le haut ?

Poutine et Prigojine, une fausse adversité ?

Prigojine futur président  dans l'ombre 
de Poutine ? 
La première tentative d’entrée en poli-
tique d’Evguéni Prigojine remonte à 
2020. Mais elle a tourné court.  Un 
échec. A l’époque, le businessman  
pétersbourgeois, connu déjà  pour être 
le fondateur de la compagnie Wagner   
et des « usines à trolls » inondant les 
réseaux sociaux, avait essayé de nouer 
une alliance qui n’a pas été concluante   
avec le parti nationaliste Rodina dans 
la perspective des élections législatives 
de l’année suivante.

Evguéni Prigojine a tous les atouts 
pour réussir cette fois-ci en politique, 
avec évidemment, la bénédiction de 
son bienfaiteur Poutine.  Gagnant en 
célébrité  à la faveur de la guerre en 
Ukraine, Il possède en plus un empire 
médiatique et de l’argent. La prochaine 
présidentielle russe est prévue en mars 
2024. Prigojine, dont  Wagner aura 
intégré  l’armée russe,   futur président 
dans l’ombre de Poutine comme ce fut 
le cas en 2008 de Dmitri Medvedev  ? 
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Le Maigret du CANARD

L'Algérie mise à nu  

L’Algérie poursuit le 
travail où il excelle 
le plus : le pillage du 
patrimoine culturel du 

Maroc. Après ses tentatives 
flagrantes de captation de son 
zellige,  artisanat et couscous, 
voilà que le régime algérien 
qui cherche à s’approprier un 
caftan de Fès reconnaissable à 
sa broderie au fil d’or sur ve-
lours . Tout le monde sait que 
cet habit traditionnel féminin, 
produit d’un savoir-faire an-
cestral,  est marocain. C’est de 
notoriété mondiale. Mais cette 
vérité culturelle et historique 

n’a pas empêché  le voisin de 
plus en plus encombrant de 
faire glisser  ce caftan avec son 
descriptif marocain  dans sa 
demande déposée le 31 mars 
dernier  auprès de l’UNESCO 
pour inscription au patrimoine 
immatériel de l’humanité de la 
melehfa et gandoura algériens. 
Mais le ministère  marocain de 
la Culture qui  veille  au grain 
a déjà adressé une réclamation 
à l’UNESCO via sa délégation. 
En cherchant à s'approprier  
subrepticement une tenue tra-
ditionnelle marocaine, l’Algérie 
s’est à nouveaux mise à nu… 

Caftan de Fès 
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JAMIL MANAR

Le dirigeant du Parti Justice 
et Développement (PJD) 
était poursuivi depuis plu-
sieurs années en état de 
liberté provisoire dans le 
cadre d’une affaire qui lui 

pendait au nez depuis trois décennies 
et qui lui empoisonnait la vie : l’assassi-
nat de l’étudiant de gauche Benaïssa Aït 
El Jid en 1993 dans l’enceinte  de l’Uni-
versité Sidi Mohammed Benabdellah, 
dite Dhar Mehraz.  L’étudiant assassiné, 
originaire d’Errachidia, a trouvé la mort 
lors d’affrontements qui faisaient alors 
rage entre le camp des  gauchistes et les 
groupuscules islamistes.
La famille de la victime et l’inculpé ont 
interjeté appel de ce jugement qui a 
reconnu coupable l’islamiste de « coups 
et blessures ayant entraîné la mort sans 
intention de la donner» dans une af-
faire dont les circonstances n’ont jamais 
vraiment été élucidés.
La Cour d’appel de Fès a décidé en 
décembre 2018 de relancer ce dossier 
dont il a terminé l’instruction après 
examen de nouveaux éléments appor-

tés par un témoin crucial, El Khemmar 
Al Hadioui. Proche de la victime, il au-
rait assisté à la scène qui lui a été fatale. 
Cette histoire, qui remonte à la période 
où les islamistes n’étaient pas encore lé-
galisés et intégrés dans le jeu politique,  
a toujours constitué un point de tension 
entre le PJD et le pouvoir. La réouver-
ture du dossier en 2018 a eu lieu alors 
que le PJD était au gouvernement diri-
gé alors Saad Eddine Al Othmani.
Aussitôt la nouvelle connue de l’incul-
pation de Hamieddine, c’est le branle-
bas de combat au sein de la formation 
islamiste dont le patron Saadeddine Al 
Othmani a réuni dare-dare le secréta-
riat général du parti pour examiner 
cette nouvelle donne. Le ton du  com-
muniqué rendu public à l’issue de ce 
conclave en dit long sur l’état d’esprit 
des ouailles de Benkirane : la l’incom-
préhension mâtinée de colère.   
Dans leur déclaration, les dirigeants af-
firment avoir appris avec « une grande 
surprise la décision du juge d’instruc-
tion de la Cour d’appel de Fès pour sa 
participation présumée dans le meurtre 
avec préméditation (…) alors que la 
justice avait déjà rendu son verdict 
pour ces mêmes faits en 1993», tout 

en regrettant que cette affaire refasse 
surface. Abdelali Hamieddine avait, en 
effet, déjà été condamné une première 
fois en 1993 à deux ans de prison ferme 
pour son implication présumée dans ce 
meurtre. Curieusement,  l’intéressé ob-

tiendra plus tard réparation auprès de 
l’Instance équité et réconciliation (IER) 
qui l’a considéré comme victime !  
«La réouverture de ce dossier (…) est 
contraire aux dispositions de l’article 
14 du Pacte international relatif aux 
droits civils et politiques (PIDCP)» en 
vertu duquel « nul ne peut être pour-

suivi ou puni en raison d’une infraction 
pour laquelle il a déjà été acquitté ou 
condamné par un jugement définitif 
conformément à la loi et à la procédure 
pénale de chaque pays», font remarquer 
les ténors du parti dans leur communi-
qué.  Mais s’agissant de mort d’homme,  
est-il juste de ne pas relancer le procès 
si la justice estime que des éléments 
nouveaux se sont fait jour? Là réside 
la question de fond. Balayant cet argu-
ment d’un revers de la main, les isla-
mistes considèrent que la décision de la 
juridiction de Fès  « constitue une forme 
extrêmement préjudiciable de principes 
d’un procès équitable, menace la stabi-
lité et la souveraineté des décisions de 
justice et porte gravement atteinte à la 
sécurité juridique ». Autrement dit, le 
principal parti au pouvoir à l’époque  
monte publiquement au créneau  pour 

faire douter de l’indépendance de la 
justice et de sa impartialité ! 
Après s’être tassée, l’affaire revient à 
Hamieddine encore à la figure comme 
un boomerang, le replongeant dans un 
passé trouble et agité qu’il aurait  aimé 
voir définitivement enterré. 
Le déterrement de cette affaire qui 
le poursuit comme une malédiction 
alors qu’il estime avoir payé  a de quoi 
l’empêcher de dormir tranquille et 
alimenter du coup la méfiance qui  a 
toujours prévalu  entre l’État et les isla-
mistes légalisés. Car les islamistes sont 
convaincus que c’est le parti qui est visé 
et que ses détracteurs- sans les nom-
mer- cherchent à atteindre par le biais 
de cette affaire. Premier à réagir après 
l’annonce de la réouverture du dossier 
Ait El Jid, le ministre d’Etat chargé des 
Droits de l’homme Mustapha Ramid, 
que le parti a chargé de présider une  
commission spéciale à cet effet, a écrit 
sur son compte Facebook : « En sortant 
cette décision judiciaire de son cadre et 
en la colorant politiquement, on a déro-
gé au principe d’un procès équitable ».
Le PJD de l’opposition dirige par Abdel-
lah Benkirane n’a pas réagi a la condam-
nation a trois ans ferme de l’ex-député 
islamiste. Benkirane, empêtré dans des 
problèmes d’argent du parti, a certaine-
ment d’autres chats à fouetter. w 

Le Maigret du CANARD

Un crime politique qui remonte aux années 90…

Affaire de l'assassinat de Aït El Jid 

L'ISLAMISTE 
HAMIEDDINE RECONNU 

COUPABLE...
Le verdict est tombé comme un couperet sur la tête  de Abdelali Hamied-
dine. La Chambre criminelle près la Cour d’appel de Fès lui a infligé mardi  

11 juillet  une peine de prison de 3 ans ferme. 

Cette histoire, qui re-
monte à la période où les 
islamistes n’étaient pas 
encore légalisés et inté-
grés dans le jeu politique, 
a toujours constitué un 
point de tension entre le 
PJD et le pouvoir.
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Bec et ONGLES

On a Brics-é mon 
rêve impossible…

Le président algérien Abdelmajid Tebboune

Le président algé-
rien Abdelmajid 
Tebboune qui collec-
tionne les camouflets 
commente  pour le 
Canard le dernier en 
date: le désintérêt 
des BRICS pour la 
demande d‘adhésion  
de l’Algerie.

Il parait que l’Algérie ne figure pas 
sur la liste des prochains pays dont 
la candidature a été acceptée pour 
intégrer les BRICS. Êtes-vous sur-
pris ?
Je suis non seulement surpris mais éga-
lement  en colère. Surtout que j’avais 
annoncé quelques mois plus tôt que l’Al-
gérie va faire son entrée dans les BRICS 
avant la fin de 2023… J’ai l’impression 
qu’on ne me prends pas au sérieux alors 
que je fais des efforts énormes  pour 
être crédible et présentable comme pré-
sident.

On vous prend pour un bouffon?
J’ai,  il est vrai, une dimension  guigno-
lesque aggravée par un côté gaffeur, 
mais cela ne doit pas pénaliser  un grand 
pays au point de vue superficie comme 
l’Algérie qui  a largement sa place dans 
les BRICS et qui a les moyens de le faire 
briller à l’international et même au-de-
là.

Au-delà ? Cela veut dire quoi au-
delà?
Cela veut dire dans les autres planètes 
comme Mars et même Neptune. Auriez-
vous oublié ce que j’avais toujours af-
firmé, que l’Algérie possède une force 
de frappe colossale que les puissances 
calculent jour et nuit ?

Les dirigeants de Mars et de Neptune 
viennent d’être mis au parfum  ?
Ils le sont depuis longtemps et les OVNIs 
que les humains  aperçoivent régulière-
ment dans le ciel sont envoyés  dans 
le cadre de mission de reconnaissance 
pour nous espionner…

C’est pour cela que les BRICS ont 
rejeté votre candidature. L’Algérie 

est un pays surqualifié qui trans-
cende par sa grandeur l’espace et le 
temps…
C’est possible. Mais personnellement, 
je soupçonne votre pays de s’être ligué 
avec les puissances mondiales pour ob-
tenir notre  disqualification qui reste  in-
juste et scandaleuse. Mais aucune force 
au monde ne brisera notre volonté de 
faire partie un jour des BRICS.

Avez-vous entrepris des démarches 
pour que les BRICS reviennent sur 
leur décision ?
J’ai essayé d’appeler mon ami le pré-
sident russe Vladimir Poutine mais il ne 
m’a pas pris téléphone, son standardiste 
arguant  qu il était occupé par  sa guerre 
en Ukraine et les micmacs de sa milice 
Wagner.

Il doit vous considérer comme un oi-
seau de mauvais augure étant donné 
que la mutinerie du mercenaire en 
chef de Wagner Evguéni Prigogine 
contre son mentor et son bienfaiteur 
Vladimir est intervenue juste après 
votre piteuse visite  à Moscou…
J’ai dû penser la même chose. Mais ça 
doit être une pure coïncidence. Person-
nellement, je me considère comme le 
hiboux qui ne fait jamais le printemps…

Pourquoi l’Algérie veut adhérer aux 
BICS ?
pour  faire profiter le membres de notre 
expertise historique dans la fabrica-
tion et le soutien des causes perdues 
d’avance tout en leXXXpenuroe huole.  w

Milan Kundera est mort mardi 11 juillet 2023. Il était âgé de 
94 ans.  La nouvelle du décès de l’écrivain franco-tchèque, 
l’une des plus grandes figures de la littérature mondiale, 
a été donnée  mercredi  par son éditeur Gallimard. Mais 

le romancier avait déjà fait le choix de se retirer de la vie médiatique 
l’année de la parution de son plus grand chef-d’œuvre, L’Insoutenable 
Légèreté de l’être, en 1984, qui  fait l'objet d'une adaptation en 1988 
mettant en scène Daniel Day-Lewis et Juliette Binoche.
Né à Brno en 1929, Milan Kundera avait choisi l'exil après avoir été 
frappé de censure, exclu du Parti communiste tchécoslovaque. Son 
œuvre riche et largement récompensée représente un cas d'anthologie 
dans l'histoire de la littérature puisqu'elle est commencée dans une 
langue, le tchèque, et s'achève dans une autre, le français, signe de 
l'esprit européen de l'auteur et de son rapport fracturé à sa propre 
identité. D'abord poète dans sa langue natale, Milan Kundera se tourne 
rapidement vers le roman avec « La Plaisanterie » en 1967 et « Risibles 
amours », l'année suivante. Dans ses ouvrages, il manie avec superbe 
l'humour et l'absurde pour lutter contre le totalitarisme. Un travail lit-
téraire intégral pour ce peintre de la condition humaine qui est né, par 
une étonnante coïncidence, un premier avril.
Naturalisé français sous François Mitterrand en 1981, l'auteur découvre 
en France une nouvelle liberté d'écrire. Interdit de publications dans 
son pays d'origine, l'auteur n'a plus à s'inquiéter de la censure tchèque. 

Un géant de la littérature 
mondiale s'en va...

Milan Kundera.
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Le MIGRATEUR

Margarita Robles, 
ministre espagnole de la Défense.

Des migrants attendent au port de Sfax, après avoir 
été arrêtés par les garde-côtes tunisiens, le 26 avril 

2023. REUTERS/Jihed Abidellaoui/File Photo.

La Tunisie devrait mettre fin aux 
expulsions collectives de migrants 
d'Afrique subsaharienne et per-
mettre d'urgence l'accès aux ser-
vices humanitaires pour ceux 
que le gouvernement a envoyés 
dans une zone dangereuse de la 
frontière tuniso-libyenne, a dé-
claré jeudi 6 juillet Human Rights 
Watch (HRW).
La Tunisie a renvoyé des cen-
taines de migrants dans une zone 
désertique le long de la fron-
tière, a déclaré mercredi 5 juillet 

groupe tunisien de défense des 
droits humains et un législateur, et 
des témoins ont rapporté que des 
dizaines d'autres migrants avaient 

été mis dans des trains en partance après des jours de violence. Les troubles entre migrants 
et résidents ont duré une semaine dans le port de Sfax, et un Tunisien a été tué. Les résidents 
se sont plaints du comportement désordonné des migrants alors les migrants se sont plaints 
de harcèlement raciste.
Des milliers de migrants sans papiers ont afflué à Sfax ces derniers mois dans le but de partir 
pour l'Europe à bord d'embarcations gérées par des trafiquants d'êtres humains, ce qui a 
provoqué une crise migratoire sans précédent pour la Tunisie.
Les migrants expulsés étaient de nationalités africaines nombreuses:
Ivoiriens, Camerounais, Maliens, Guinéens, Tchadiens, Soudanais, Sénégalais, dont 29 en-
fants et trois femmes enceintes, selon HRW.
"Non seulement il est inadmissible de maltraiter des personnes et de les abandonner dans le 
désert, mais les expulsions collectives violent le droit international", a déclaré Lauren Seibert, 
chercheuse sur les droits des réfugiés et des migrants à HRW.
L'Organisation internationale pour les migrations en Libye a déclaré qu'en dépit des diffi-
cultés d'accès à la zone, elle avait pu fournir une assistance médicale d'urgence à certains 
migrants. Alors que les autorités ont transféré des centaines de migrants près de la frontière 
libyenne, des dizaines d'autres migrants africains dorment dans la rue près de la mosquée 
Sidi Lakhmi à Sfax, selon des témoins.
Des vidéos montrent des habitants leur apportant de la nourriture et de l'eau.
Cette année, la Tunisie a connu une forte augmentation des migrations à travers la Mé-
diterranée à la suite d'une campagne de répression menée par la Tunisie à l'encontre des 
migrants d'Afrique subsaharienne vivant illégalement dans le pays et d'informations faisant 
état d'agressions racistes.
La Tunisie fait l'objet de pressions de la part de l'Europe pour qu'elle mette un terme à l'afflux 
de migrants qui quittent ses côtes. Mais le président Kais Saied a déclaré que la Tunisie ne 
serait pas un garde-frontière et qu'elle n'accepterait pas l'installation d'immigrés dans le pays.

Le Premier ministre néerlandais Mark 
Rutte a annoncé vendredi soir la dis-
solution de son gouvernement après 
l'échec d'un accord sur la politique 

migratoire entre les quatre partis de la coa-
lition. "Ce n'est un secret pour personne que 
les partenaires de la coalition ont des points 
de vue très différents sur la politique migra-
toire. Aujourd'hui, nous devons malheureu-
sement conclure que ces différences sont 
irréconciliables", a déclaré M. Rutte lors 
d'une conférence de presse à La Haye, à l'is-
sue d'une réunion avec ses ministres. "Cette 
décision est difficile pour nous tous et pour 
moi personnellement. Il est regrettable que 
cela n'ait pas fonctionné", a-t-il ajouté. Les 
quatre parties sont toutes d'avis que des 
mesures doivent être prises en matière 
d'immigration, mais elles ne s'entendent 
pas sur la rigueur de l'approche à adopter. 
La question la plus épineuse est celle du 

regroupement familial. Le Parti populaire 
pour la liberté et la démocratie et l'Appel 
chrétien-démocrate de M. Rutte ont insisté 
sur le fait qu'une restriction du regroupe-
ment familial était un moyen de réduire 
le flux migratoire, mais les Démocrates 66 
et l'Union chrétienne ont tracé une ligne 
rouge à ce sujet. Le gouvernement a ensuite 
déclaré dans un communiqué que M. Rutte 
avait déposé une demande de démission 
de tous les ministres et secrétaires d'État 
auprès du roi Willem-Alexander. "Le roi a 
examiné la demande de révocation et a de-
mandé au Premier ministre, aux ministres 
et aux secrétaires d'État de continuer à faire 
ce qu'ils jugent nécessaire dans l'intérêt du 
Royaume", a déclaré le gouvernement. 
L'effondrement du gouvernement actuel 
signifie que de nouvelles élections doivent 
être planifiées, probablement en novembre 
2023, selon les médias locaux.

Les bombes à sous-munitions ne devraient pas 
être envoyées pour aider l'Ukraine, a déclaré 
samedi la ministre espagnole de la Défense, 
au lendemain de l'annonce par les Etats-Unis 

de l'envoi de ces armes à Kiev pour l'aider dans sa 
contre-offensive contre les forces russes. Les armes 
à sous-munitions sont interdites par plus de 100 
pays, dont l'Espagne. Elles libèrent généralement un 
grand nombre de petites bombes qui peuvent tuer 
sans discrimination sur une vaste zone. Celles qui 
n'explosent pas constituent un danger pendant des 
décennies. "L'Espagne, sur la base de l'engagement 
ferme qu'elle a pris avec l'Ukraine, a également pris 
l'engagement ferme que certaines armes et bombes 
ne peuvent être livrées en aucune circonstance", a 
déclaré Margarita Robles aux journalistes lors d'un 
rassemblement à Madrid avant les élections natio-
nales du 23 juillet. "Non aux bombes à fragmenta-
tion et oui à la défense légitime de l'Ukraine, qui, 
nous le comprenons, ne doit pas se faire avec des 
bombes à fragmentation." Mme. Robles dont le pays 
président l’Union européenne a déclaré que la déci-
sion d'envoyer des bombes à fragmentation avait 
été prise par le gouvernement américain, et non 
par l'OTAN, dont l'Espagne est membre. Les partis 
espagnols sont largement favorables au soutien de 
l'Ukraine et à l'octroi d'une aide militaire pour la 
guerre. La Russie, l'Ukraine et les États-Unis n'ont 
pas signé la Convention sur les armes à sous-muni-
tions, qui interdit la production, le stockage, l'utili-
sation et le transfert de ces armes.
Le conseiller à la sécurité nationale de la Maison 
Blanche, Jake Sullivan, a déclaré que l'Ukraine avait 
fourni des assurances écrites selon lesquelles elle 
allait les utiliser "de manière très prudente" afin de 
minimiser les risques pour les civils.
Interrogé sur la raison pour laquelle il fournissait ces 
armes à sous-munitions maintenant, le président 
Joe Biden a déclaré aux journalistes que c'était 
parce que l'effort de défense contre la Russie était "à 
court de munitions".

L'Espagne contre 
l’envoi de bombes 
à sous-munitions  à 

l’Ukraine 

Le gouvernement néerlandais tombe à cause 
d'un différend sur l’immigration 
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Can'Art et CULTURE

Dans son nouvel essai de 364 
pages, édité chez La Croi-
sée des Chemins en 2023, 
le spécialiste d’anthropo-

logie et d’histoire Rahal Boubrik re-
vient sur les origines du Sahara. Un 
ouvrage d’actualité ! 
« Ce livre n’est pas une recherche de 
plus sur l’aspect juridico-politique 
ou historique de légitimation de la 
marocanité du Sahara. Il retrace le 
processus d’invention d’un territoire 
par la colonisation, invention qui est 
d’ailleurs reconnue par les États colo-
niaux eux-mêmes.
Pour ce faire, nous nous sommes 
appuyés sur des sources de première 
main encore inédites. À la lumière de 
cette documentation émanant prin-

cipalement des archives des deux 
puissances coloniales (France et 
Espagne), l’ouvrage retrace ce long 
processus de morcellement du ter-
ritoire marocain à partir du début 
du XXe siècle pour aboutir, dans la 
dernière décennie de la colonisation 
au projet de création d’un prétendu 
« peuple sahraoui» voire un pseudo 
«État». Extrait de l’introduction de 
l’auteur  « Le but est de montrer, à 
travers presque un siècle (1884-
1975), le processus de création d’un 
territoire, puis d’un ‘’peuple’’, par les 
puissances coloniales : la France, 
puis l’Espagne. Les lignes de partage 
sont tracées de manière unilatérale 
sans oublier des territoires sahariens 
grignotés par la France en faveur de 
ses colonies voisines, notamment 
l’Algérie. La création d’un Sahara 
séparé du Maroc commençait à par-

tir de cette période coloniale, selon 
plusieurs nominations : ‘’Possession 
espagnole au Rio de Oro’’, ‘’sphère 
d’influence’’, ‘’zone de protectorat au 
Sud’’, ‘’Afrique occidentale espagnole 
(AOE)’’, ‘’Sahara espagnol’’, ‘’Saha-
ra occidental’’… C’est une création 
échelonnée dans le temps, sachant 
que la colonisation d’un territoire 
n’annule aucunement la souveraineté 
de l’État colonisé. Plus important, la 
colonisation du Maroc par la France 
a pris la forme d’un protectorat ; 
c’est une délégation d’autorité avec 
maintien de souveraineté. La notion 
de ‘’Sahara occidental’’ est une inven-
tion coloniale. La région comprise 
entre l’Oued Noun et le Rio de Oro a 
porté plusieurs noms en fonction de 
la toponymie locale : si as-sahra est 
la désignation employée par les gens 
de l’extérieur à cet espace, les tribus 
sahariennes utilisent des noms en 
rapport avec les formes du relief et le 
paysage du Sahara. La toponymie de 
certaines zones est associée à des tri-
bus qui dominent et s’approprient le 
territoire (trâb). À l’avènement de la 
colonisation, le terme de Sahara occi-
dental a fait son entrée pour désigner 
toute la partie occidentale du Sahara, 
afin de la distinguer du ‘’Sahara cen-
tral’’ et de celui de l’est. Ce terme de 
‘’Sahara occidental’’ apparaît d’abord 
dans les écrits des explorateurs et 
des voyageurs, notamment au XIXe 
siècle, puis il est repris dans les rap-
ports des militaires et des administra-
teurs agissant dans le territoire entre 
le Sénégal et le sud du Maroc. Dans 
la conception française de l’époque, 
le ‘’Sahara occidental’’ s’étend du 
fleuve Sénégal à l’Oued Noun, au sud 
du Maroc […]
Rahal Boubrik est professeur cher-
cheur à l’Institut Universitaire des 
Études Africaines, (Université Mo-
hammed V, Rabat). Il est directeur de 
la Revue africaine des sciences hu-
maines et sociales. Ancien directeur 
du Centre des Études Sahariennes 
(Université Mohammed V). Spécia-
liste d’anthropologie et d’histoire, ses 
travaux portent sur la parenté, le reli-
gieux et le politique dans les sociétés 
ouest-sahariennes. Auteur de plu-
sieurs ouvrages dont : Saints et socié-
té en Islam (CNRS Editions, 1999), 
La ville dans la société bédouine (IEA, 
2003), Entre Dieu et la tribu (Univer-
sité Mohammed V, 2011), De la tente 
à la ville. La société sahraouie et la fin 
du nomadisme (La Croisée des Che-
mins, 2017).

Aux origines d’une invention 
coloniale 1884-1975

Le ministère de la Jeunesse, de 
la Culture et de la Communica-
tion a annoncé le lancement de 
l’appel à candidatures pour bé-

néficier du soutien aux arts plastiques 
et visuels au titre de la deuxième ses-
sion de 2023. Un communiqué du 
ministère précise que ce programme 

de soutien concerne les résidences 
d’artistes, l’organisation des exposi-
tions et des foires des arts plastiques 
et visuels, la créativité visuelle, l’acqui-
sition d’œuvres d’art et la participation 
aux expositions et aux foires des arts 
plastiques et visuels. Les candidatures 
doivent être déposées obligatoirement 
et exclusivement par voie électronique 
à travers la plateforme dédiée « http://
daam.minculture.gov.ma, du 10 au 
31 juillet, précise la même source. Le 
ministère avait récemment dévoilé les 
résultats du programme de soutien des 
projets relatifs au secteur des arts plas-
tiques et visuels au titre de la première 
session de 2023, dont le montant glo-
bal dépasse les 3,84 MDH.

L'appel à candidatures lancé

La non-décision du syndicat des 
acteurs sur la grève plonge Hol-
lywood dans une nouvelle tour-
mente. Une grève, c'est déjà 

beaucoup. Hollywood pourrait-il sur-
vivre au chaos de deux grèves simulta-
nées, éliminant deux de ses plus grands 
rouages (les scénaristes et les acteurs) 
de l'équation? La réponse dans quelques 
jours, après que la Screen Actors Guild-
American Federation of Television and 
Radio Artists (SAG-AFTRA) et Alliance 
of Motion Picture and Television Produ-
cers (AMPTP) ont prolongé de quelques 
jours leur contrat arrivant bientôt à ex-
piration, repoussant ainsi la date de la 
décision après le 4 juillet, jour férié.
Le contrat expirera donc  ce 12 juillet 
à minuit. Pourtant, rien n'indique que 
SAG-AFTRA, qui représente la majeure 
partie des talents à l'écran, soit plus 
proche d'un accord que la Writers Guild 
of America, qui est en grève depuis plus 
de deux mois. Ce serait la première fois 
en plus de soixante ans (depuis que 
Ronald Reagan a dirigé les acteurs en 
1960) qu'Hollywood serait confronté à 
une grève de deux syndicats. Et ce n'est 
pas pour rien qu'elle a été évitée jusqu'à 
présent. Elle pourrait être un véritable 
désastre. Quelles seront les consé-
quences d'une grève des acteurs ?
Le chaos qui pourrait en résulter ne se li-
mite pas à l'arrêt d'un plus grand nombre 
de productions - bien que ce soit cer-
tainement une préoccupation majeure 
pour l'AMPTP. Une grève de la SAG-
AFTRA pourrait également entraîner 
de nombreux problèmes secondaires, 
moins évidents, qui se répercuteraient 
sur l'ensemble des secteurs d'activité. 
Par exemple, les acteurs en grève pour-
raient ne pas participer aux rencontres 
avec la presse pour les films, mais la 
grève aurait également un impact sur 
les plans de couverture des médias, qui 
se démèneraient pour contextualiser les 
communiqués et pourraient complète-
ment supprimer les plans de couverture, 
comme ces articles de couverture sur un 
acteur qui sort un grand film.
Cette situation aura à son tour un im-
pact sur la saison des récompenses. 
La couverture médiatique et le buzz 

influencent les votants. Les films qui 
sortent pendant une grève risquent de 
voir ces deux éléments escamotés, ce 
qui peut affecter leurs chances d'être 
nominés. Bien entendu, les émissions 
de fin de soirée ont été interrompues 
pendant des semaines en raison de la 
grève des scénaristes, ce qui a déjà eu 
un impact sur les efforts de promotion. 
Les talk-shows du matin ont maintenu 
leur production tout au long de l'année, 
sauf que de nombreux diffuseurs et ani-
mateurs appartiennent à la SAG et se-
raient soumis à une grève. Kelly Ripa et 
Mark Consuelos, par exemple, sont des 
acteurs en plus de leur travail quotidien 
d'animateurs de LIVE ; ils ne pourraient 
ainsi pas passer devant la caméra.
Un autre domaine qui sera touché est 
celui des reshoots. Hollywood a fait 
des heures supplémentaires pendant la 
période précédant la grève des scéna-
ristes en essayant de produire autant de 
séries télévisées et de films que possible 
afin de surmonter la grève. Mais il est 
souvent nécessaire de procéder à des 
reshoots lorsque quelque chose ne peut 
être corrigé au montage ou que le public 
réagit mal à un élément du scénario. Si 
les acteurs ne sont pas disponibles, cela 
devient impossible, ce qui pourrait se 
traduire par un produit de qualité mé-
diocre pour le public, ce qui se retour-
nera contre les producteurs.
Pourquoi ne pas utiliser l'intelligence 
artificielle pour recréer les acteurs dans 
ces scènes  se demande-t-on ? Bonne 
question.

Hollywood en grève !

La  Question du Sahara Soutien aux arts plastiques et visuels 
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A méditer

Su-Do-Ku

Mots croisés

Mots fléchés

Solution des jeux du numéro précédentSu-Do-Ku

Mot Fléchés

Compléter cette grille de manière à ce que chaque ligne, 
chaque colonne et chaque carré contienne une fois et une 

seule fois tous les chiffres de 1 à 9.

Mots Mêlés

Mots croisés

B M P I C S

V A N I T E N A P P E

S U S U R R E R O N

S E M E N T X E R E S

B E R N E R A U T

M A R E E A C I D E S

L O L U S T R E O

A L T E S S E O S S U

E T T R A N S E

C A R A F E V I E N T

B L A N G E S S I

B O B O S I R E N E S

L U N D I S A A

P I S A L G E R I E N

R E G N E R E N T E

FLÉCHÉS 12x15 SOLUTION • N°20 • © FORTISSIMOTS 2006
http://www.fortissimots.com

Grille m431117

A B C D E F G H I J

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

Horizontalement
[1] Ils sont souvent trop polis pour être honnêtes. [2] Se satisfait
chez  le  parfumeur.  Reste  sans  rien  dire.  [3]  Victor  Hugo  l'a
chanté. Début d'écoulement. [4] Pratiques pour celui à qui on a
coupé les oreilles. [5] À la fin d'un verbe. Peut se faire sauter. [6]
Ne lâche pas sa proie. Abrège une suite. [7] Au bout de la Chine.
Petite étendue. Paresseux [8] Porteur d'armes. Élu de Venise. [9]
Fit comme le poète. Le fils de mon frère. [10] Prénom féminin.

Verticalement
[A]  On  l'utilise  beaucoup  plus  en  été.  [B]  Spécialité  des
ventouses. [C] On peut se perdre quand on les détourne. Ne l'est
plus si l'on s'en sert. [D] Fait changer le bleu de couleur. Article
renversé. [E] Possessif. On en fait du beurre. [F] Logement pour
une vie de bohème. Affirmation enfantine. [G] Démonstratif. On
aurait pu y rencontrer un serpent. [H] Comme un petit pois. Œuf
qu'on  ne  peut  dévorer  que  des  yeux.  [I]  On  peut  y  passer  une
corde. Il va devoir payer pour les autres. [J] Comme des carpes.

Grille m431117

A B C D E F G H I J

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

Horizontalement
[1] Ils sont souvent trop polis pour être honnêtes. [2] Se satisfait
chez  le  parfumeur.  Reste  sans  rien  dire.  [3]  Victor  Hugo  l'a
chanté. Début d'écoulement. [4] Pratiques pour celui à qui on a
coupé les oreilles. [5] À la fin d'un verbe. Peut se faire sauter. [6]
Ne lâche pas sa proie. Abrège une suite. [7] Au bout de la Chine.
Petite étendue. Paresseux [8] Porteur d'armes. Élu de Venise. [9]
Fit comme le poète. Le fils de mon frère. [10] Prénom féminin.

Verticalement
[A]  On  l'utilise  beaucoup  plus  en  été.  [B]  Spécialité  des
ventouses. [C] On peut se perdre quand on les détourne. Ne l'est
plus si l'on s'en sert. [D] Fait changer le bleu de couleur. Article
renversé. [E] Possessif. On en fait du beurre. [F] Logement pour
une vie de bohème. Affirmation enfantine. [G] Démonstratif. On
aurait pu y rencontrer un serpent. [H] Comme un petit pois. Œuf
qu'on  ne  peut  dévorer  que  des  yeux.  [I]  On  peut  y  passer  une
corde. Il va devoir payer pour les autres. [J] Comme des carpes.

Mots Mêlés

MANIF DU
14/07

AUX FLAM-
BEAUX

FEU DU 14/07

FIXATIONS

VÉLO
VENTILE

CONDUIRE

TITANE

AMBIANCE
DU 14/07

TERMINERA

VIRE DE
BORD

CONSACRÉ

JOIE DIGNE
DU 14/07

FLEUVE
RUSSE

12 MOIS

EMBARGO

COLÈRE

HISSÉS LE
14/07

CLOSE

CLÔTURE LA
JOURNÉE

POUFFAI

THÉÂTRE
JAPONAIS

CONJONC-
TION

PRESQUE
BLANC

PERRO-
QUETS

APRÈS
VOUS

LENTILLES

JEU DE
CARTES

SAINT DE
BIGORRE

CONJONC-
TION

DIRECTION

EN CHALDÉE
DÉMON-
STRATIF

PAYS
D’ASIE

FLÉCHÉS 10x10 • N°21 • © FORTISSIMOTS 2005
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Et BATATI ET BATATA

Solution Grille m431113

A B C D E F G H I J
1 P R O V E R B E S
2 R O S E R A I T B
3 U M E A T L A
4 N A U R E I D E S
5 E N S O L A V E
6 A S C E T I S M E
7 U Y S E R I S O
8 X L N E E N
9 E L I T C R O C

10 P L A N P A S S E

« La liberté n’est pas 
de faire ce qu’on veut, 

mais ce qu’on a le 
droit de faire. »

Victor Cousin

VL AE SRPGNT AEKML

MOTS MÊLÉS N°4 • © FORTISSIMOTS 2008
http://www.fortissimots.com

AMPLE
AQUAGYM
AQUATIQUE
ATOLL
BAINS
BARQUE
BASSIN
BLEU
BOIRE
BORD
BRASSE
BULLE
CALANQUE
CASCADE
CORNE
CRAWL
CRIQUE

DIGUE
DOUCHE
ETANG
EUREKA
FLOTTER
GROG
HAMMAM
JACUZZI
JETSKI
KAYAK
LAGON
LAGUNE
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MOULE
NATATION
OCEAN
ORAGE
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SOLUTION DES MOTS MÊLÉS N°3 :

La phrase-mystère est : DROIT DE VOTE
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nAu concours de recrutement des 
enseignants, un examinateur demande à un 
candidat :
« Pouvez-vous me donner 3 raisons qui vous 
motivent à devenir enseignant?»
Le candidat répond :
« Ben… décembre, juillet, août. »

nUn français débarque dans une gare suisse. 
A la sortie de celle-ci, il voit « café de la 
marine ». Il rentre aussitôt dans la gare et 
demande au préposé :

– Comment se fait-il que vous ayez un café de 
la marine alors que vous n’avez pas de mer, 
ni d’océan ?
– Et alors en France vous avez bien une 
maison de la culture !

nUn groupe de trois animaux autour d’une 
table….parlant des vacances à venir… Ce 
groupe se compose d’un ours, d’un dauphin 
et d’un crocodile…
L’ours dit :
– Vu que toute ma famille possède une bonne 
fourrure, nous avons décidé de partir dans un 
pays froid et ça sera le pole nord…
Le dauphin dit :
– Vu que Dieu nous a donné des nageoires, 
nous avons opté pour les vacances au grand 
large dans l’océan Atlantique….
Le crocodile quant à lui :
– Ma femme a une grande gueule, mes enfants 
ont une grande gueule, en ce qui concerne 
la mienne n’en parlons pas, elle est encore 
plus grande. c’est pour cela qu’on a décidé de 
passer nos vacances en France.

nComment appelle-t-on quelqu’un qui parle 
trois langues ?
– Un trilingue.
Comment appelle-t-on quelqu’un qui parle 
deux langues?
– Un bilingue.
Comment appelle-t-on quelqu’un qui ne parle 
qu’une langue ?
– Un Français.

nUne blonde arrive dans un magasin et se 
rends au rayon cosmétique pour y interroger 
une vendeuse :

- Bonjour, je recherche un déodorant pour 
homme.
- Un déodorant à boule ? demande la 
vendeuse.
- Non, c'est pour les dessous de bras !

nUn homme voit un de ses amis avec deux 
très belles bouteilles Channel n°5. Surpris, il 
lui demande : 

- Eh ben! Elles sont pour qui ces bouteilles 
qui coûtent si cher ?
- C'est pour ma belle-mère !
- Dis donc, tu l'aimes bien ta belle-mère !
- Ben non, mais elle m'a dit qu'elle donnerait 
la moitié de sa vie pour une de ces bouteilles, 
alors je lui en ramène 2 !

Rigolard

Et BATATI ET BATATA

Âme de croco              
C’est un mariage peu habituel qui a été célébré à San Pedro Huamelula, 
une petite ville du sud du Mexique. Entre les vivats, les danses et un 
baiser symbole de bons vœux, le maire de la commune a épousé une 
femelle caïman, un rite traditionnel pour demander prospérité et 
abondance pour ses concitoyens. Víctor Hugo Sosa, maire de San Pedro 
Huamelula, communauté indigène chontal de l’isthme de Tehuantepec 
(sud de l’État d’Oaxaca), a déclaré son amour à la mariée reptile, 
dénommée Alicia Adriana, qui tient le rôle de « la petite princesse » 
dans cette célébration ancienne. « J’accepte cette responsabilité car nous 
nous aimons : c’est ce qui est important, il ne peut y avoir de mariage si 
on ne s’aime pas. Nous nous aimons et j’accepte d’épouser la princesse 
», a déclaré solennellement le maire. L’union entre un homme et une 
femelle caïman est célébrée dans cette ville depuis plus de 230 ans, 
pour commémorer le jour où deux ethnies de la région, les Huaves et 
les Chontales, se sont unies grâce à un mariage. Selon la tradition, les 
différends entre deux villes ont pris fin avec le mariage du roi chontal, 
aujourd’hui représenté par le maire, et de la princesse huave, de San 
Mateo del Mar, incarnée par la reptile. L’union permet de « se connecter 
à la Terre Mère. Pour demander pluies, germination des graines, toutes 
ces choses qui sont la paix, l’harmonie de l’homme chontal », explique 
Jaime Zárate, chroniqueur de San Pedro Huamelula.

Cache-cash funèbre 
Donald Felix Zampach, un habitant de Poway, en Californie, a été 
condamné le 27 juin à rembourser plus 830 000 dollars (environ 760 000 
euros) reçus au titre de la pension de réversion de sa mère, annonce le 
procureur du district sud de la Californie dans un communiqué. La mère 
de Donald F. Zampach est décédée au Japon en 1990, alors qu’elle recevait 
une pension de réversion de l’administration fédérale américaine. Mais 
après sa mort, son fils a continué de maintenir ses comptes bancaires en 
activité, et établi chaque année de fausses déclarations fiscales, tout en 
imitant sa signature pour de nombreux documents officiels. L’homme de 
65 ans a ainsi reconnu avoir touché au moins 830 238 dollars d’argent 
public entre novembre 1990 et septembre 1992. Il a également admis 
avoir utilisé l’identité de sa mère pour obtenir des crédits auprès d’au 
moins neuf structures différentes, pour la somme de 28 000 dollars 
(près de 26 000 euros). « Ce crime est considéré comme la fraude 
la plus ancienne et la plus importante de ce type dans ce district », a 
déclaré le procureur local Randy Grossman. « Ce prévenu ne s’est pas 
contenté de collecter passivement les chèques envoyés par la poste à 
sa mère décédée. Il s’agit d’une fraude élaborée qui s’est déroulée sur 
plus de trois décennies et qui nécessitait de sa part une action pour 
être maintenue. Il a produit de fausses déclarations de revenus, s’est 
fait passer pour sa mère, a signé en son nom de nombreux documents, 
et lorsque les enquêteurs l’ont attrapé, il a continué à affirmer qu’elle 
était toujours en vie », a-t-il plus amplement détaillé. Il a finalement 
reconnu le détournement de fonds et plaidé coupable. Selon les termes 
de l’accord que Donald F. Zampach a passé avec la justice américaine, il 
doit donc désormais restituer les 830 000 dollars  acquis, ce qui passe 
notamment par la confiscation de la maison familiale, à Poway.
 

Chausse du 50 à 14 ans         

Une mère de famille, en difficulté pour trouver des chaussures adaptées 
à son fils de 14 ans, a fait appel au champion du monde 2018 des Bleus 
Antoine Griezmann. Victor Wembanyama et sa pointure taille 57 ont 
fait l'actualité ces dernières semaines. Si le numéro un de la Draft 2023 
est parvenu à trouver chaussure à son pied, ce n'est pas le cas de tout 
le monde. Dans le Cher (France), une mère de famille appelle à l'aide 
puisqu'elle ne trouve pas de solution pour son fils de 14 ans, joueur de 
football qui mesure 1m85 et chausse du... 50 ! Pour cela, elle a décidé 
de contacter Antoine Griezmann, champion du monde 2018. "Ce n'est 
pas pour qu'il nous donne une de ses paires, ironise la mère de famille. 
Son pied est plus petit que celui de mon fils, mais peut-être que via 
son réseau ou ses sponsors, il pourra attirer l'attention des grandes 
marques sur ce réel problème. Et ça concerne plus de monde qu'on 
ne le pense." Le contre-la-montre est lancé pour Nathan et sa maman, 
puisque l'adolescent pourrait se voir contraint d'arrêter le football s'il ne 
trouvait pas une paire à sa taille d'ici mi-août. La mère de famille s'est 
efforcée de trouver des solutions pour recourir au problème de son fils. 
"Les dernières chaussures que j'ai trouvées l'été dernier pour mon fils 
étaient des chaussures de rugby en 50 et il a fallu que je remplace les 
crampons puisque ce ne sont pas les mêmes que pour le foot" a-t-elle 
confié à France Bleu.

A VENDRE
Appartement bien 

entretenu deuxième main

Superficie 128 m2 

sur boulevard de la 
Résistance, près 2 mars 

à Casablanca.

Grand salon + 2 pièces. 
Bien aéré et ensoleillé.
Situé au dernier étage 
(7ème). Sans vis-à-vis. 

Doté d‘une terrasse 
vue sur mer.

Contact: 
0661252000

LOUONS DES BUREAUX DE 
TOUTES SUPERFICIES

Angle boulevard de la Résistance, Rond-point 
d'Europe et Boulevard Zerktouni 
Contactez-nous au 0661177444

Bizarre




